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INAUGURATION DE CHARLES VI,

A TOURNAI.

Dès l'année 1709, la ville de Tournai avait été conquise

nu nom ùe Charles d'Autriche, connu alors sous le nom de'

CI13rles III, roi d'Espagne, et depuis sous celui de Charles VI,

empereur des Romains, pm' les Puissances coalisées contre

l.ouis XIV; mais les états généraux ùes Provinces-Unies

en avaient provisoirement conservé l'administration. Ce ne

fut même que onze lins plus tard, le 28 février 1720, qu'eul

lieu l'inauguration de l'Empcreur, en qualité de seigneur de
Tournai ct du Tournaisis. Ces deux pnrties de ln souverai­

neté tournaisiennc formaient en effet deux seigneuries dis­

tinctes, ayant leurs états, ou, comme l'on dit aujoUl'd'hui,

leur représentation nntionale, ft part et séparés. La sei­

gneurie de Tournai se composait de la ville, de sa banlieue,

de cinq ~iIIages et de einq seigneuries, plus certains droits

il prélever sur Antoing ct Vaux. Le Tournaisis était une

petite pl'ovince, aujourd'hui partagée entre le Hainaut, la

Flandl'c et le département du Norù, qui comprenait soixante·

eiml villages ou hameaux ct deux villes, Saint-Amand ct

Mortagne, cédées il la France par le traité d'Utrecht.

te grand historien de Tournai (1), messire 1J0verlant de
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Dcauwclacre, décrit fort en détailles cérémonies bl'illalltcs
qui curent lieu, dans sa ville, à l'occasion de cette inaugu­
ration. L'Empereur s'était fnit représenter par le prince de
Ligne. On y vit, comme toujours, serments prêtés, eortéges,
eavnleades, lampions, discours et vers, feux d'artifice et

fleurs, sans oublier les ehronogrammes, dont la mode étnit
alors à son apogée, ct qu'il fallait fourrer partout. Enfin,
pour bouquet de toutes les belles choses dont la bonnc cité
de Tournai fit montl'e en ce grand jour, (1 deux hommes,

(1 dit Hoverlant, avoient planté SUi' la girouette du beffroi,
le (lui est de bronze, un drapeau aux armes de l'Empcreur.

cc Après l'avoir fnit voler dc toutcs lcs façons qu'on le fait
(1 en terre (sic), ils y avoient bu bouteille, assis sur Ics deux
Il ailes. Après le fcu d'artifice, dcux fontaincs de viII eou­
I( lèrent aux portes de la Hallc. Il y eut un feu dc joie au

It milieu de la place, où il sc passa unc chose assez sill[Jn­

Il lière: comme ce feu aehevoit de se eonsumcr, un étourdi
Il qui avoit bu largcment du vin dcs fontaines, perçant la
It foule, nlla se jeter dans lcs débris ardents des tonnenux
(1 et des planches croulées, tout criant: rive rEm]Jerew'!

(1 Il Y périt, ou du moins il mourut pcn de tcmps après
(1 qu'il CIl fut retiré. C'est tout cequ'eùt pu faire d~us Rome
I( païenne le plus zélé sujet de l'Empire, pour célébrcl'
I( l'inauguration d'un nouvel cmpereur. Il

La réflexion est précieuse. Mais hélas! mon brave Hover­

lant, tout sc rnpetisse et tout dégénère; on le dit depuis

Horacc. Trouveriez-vous aujourd'hui, même il Tournai,
une érotomanie monarchiquc - ou républicainc - montée

LANT DE nEAUWELAERE, propriétaire, ex-législateur, orné du portrait de

l'au leur. Tomnai, 1~or;-H,;H, 101> lomes ('Il ilS vol. in-12 ct allas ill-fol.
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flun pnreil degré de température? La prose et le positivismé

ont tout envahi; le dévouement n'est plus qu'un modus
Itabendi tout eomme un autre; la eonscience, un chiffre au

budget; le droit, un fait accompli. Mais je m'apel'çois que

messire Hoverlnnt me fait patauger dans les fondrières dan­

gereuses de la politique. Revenons à nos médailles:

La pièce qui a donné lieu il cette note a été frappée pour

les états, non de Tournai, mais du Tournaisis, Tornacesii,
il J'occasion de l'inauguration de Charles VI. Il est à présu­

mer que la ville de Toul'llai ne sera pas restée en alTière des

campagnes, ct qu'il existe pour elle une médaille analogue.

Le côté de la tête, signé : PlI. ROETTlEnS F., a servi

probablement il d'autres médailles de l'Empereur. I.e revers,

d'un trav~iI encore plus grossier, si c'est possible, repré­

sente la province du Tournaisis sous les traits d'une laide

femme nssise et tenaut l'écusson de ses armoiries (1); ù'

l'entour, cette élégante inscription, en latin d'apothicaire: .

DATlll\I IN oCCAsIoNE INAUGUnATImds. A l'exergue: STÂTUS

TonNACESIl. Cette pièce a échappé aux reeherches des con·

tinuateul's de Van I...oon, ct nous l'avons fait gt'aver d'après. '

un exemplaire d'm'gent qui se trouve dans le cahinet de

lU. Th. ùe Jonghe. Le coin du revers existe encore au

dépôt des anciens coins de la monnaie de Bruxelles, dont le

classement s'opère en ce moment.
n. CHALON.

(1) Les armoiries du Tomnaisis sont de gucules, il la tour d'ill'gcnt,

crénelée de cinq pièces, sommée d'uuc tOUl'cUe, d'une crosse épiscopale à

dextrc, cl d'un casque il scnestre; la tour accompagnéc dc deux gerbes

soutenues, cn fasce.

CeUes de Tournoi, de gueules cll3rgées d'un fort d'orgenl dOlljollné de

1rois toms de même, au chef cousu d'azur dWl'gé de (lois fleurs de lis d'or.






